
 
 

Aujourd’hui nous fêtons la visite des Mages venus de loin, attirés par un 
astre annonciateur d’un grand événement. Ils sont conduits par la lumière, ils 
cherchent ce qu’ils n’ont pas trouvé dans leurs cultures, leurs traditions, leurs 
représentations du monde. Les Mages sont symboles de savoir mais surtout 
de quête. Ils nous posent à chacun la même question : ai-je toujours une 
quête ? Ou est-ce que je me vois comme quelqu’un qui a trouvé... trouvé son 
équilibre, les valeurs qui me parlent, les satisfactions dont j’ai besoin ? 
L’Incarnation met dans le temps et l’espace des hommes un point de                               
transcendance, de dépassement de l’humain qui y conduit cependant en                          
s’ouvrant au divin. Si les Mages cherchent en suivant l’étoile, c’est qu’ils 
n’ont pas encore trouvé réponse à leur question, terme à leur quête. La                                     
présence de Dieu dans l’enfant de la crèche n’ouvre-t-elle pas l’humanité à 
un au-delà ? Jésus ne vient pas prendre place pour clore un système bien 
construit où Dieu réordonnerait tout par sa seule présence. Notre histoire                  
ancienne et récente en est le témoin, l’ordre de la justice, l’harmonie de la 
paix n’est pas universelle et ne l’a jamais été. Dieu vient non pas clore                          
l’histoire mais la commencer. Il ouvre un chemin d’humanité tout neuf,                         
jamais encore emprunté, ce que les Mages signifient  en ne repartant pas de 
la crèche par le même chemin. Vivre en chrétien, ce n’est pas avoir les 
bonnes réponses et avoir cessé sa quête parce qu’on est dans le bon wagon, 
celui du bien et de Dieu ! Vivre en chrétien, c’est laisser Dieu mettre en moi 
l’insatisfaction d’une quête que lui seul peut accomplir, d’une soif que lui 
seul peut étancher. Sommes-nous des chrétiens à l’arrêt ou des chrétiens en 
chemin ? Les Mages nous invitent à oser le voyage. La vie chrétienne est un 
voyage, une voie ouverte à l’infini de Dieu sur laquelle je reste tant que j’ai 
soif d’une vie affranchie de la mort spirituelle et corporelle. L’enfant de la 
crèche  dans les récits de Noël est le centre qui attire à lui, les bergers, les 
mages, Siméon et Anne fille de Phanuël. Par lui, par sa présence, des 
hommes et des femmes se lèvent et viennent à Dieu ! Ils dépassent leurs                              
traditions comme l’ont fait Zacharie en nommant son fils Jean, ou Joseph en 
acceptant de ne pas suivre la loi qui l’aurait commandé de dénoncer Marie, 
ou les Mages qui viennent chercher ailleurs ce que leur monde ne peut leur 
donner. Ils dépassent leur humanité culturelle, psychologique, sociale, en se 
laissant appeler plus haut, plus loin. Noël, c’est un souffle, un appel d’air. 
Laissons-nous appeler, entraîner plus loin, plus haut dans nos vies, le chemin 
n’est pas fini ! Ouvrons nos cœurs, nos maisons  à ce passage de Dieu !                                        
Prenons la main de ceux que nous trouverons cette année en chemin pour les 
entraîner avec nous.  

Père Frédéric-Marie LAUROUA 

HOMÉLIE 

23 av Félix Faure     T. 05 54 49 29 58 
2 rue des Poilus  T. 05 56 45 04 81 
51 av. de la Châtaigneraie  T.  07 50 89 30 87 

http://paroisse-pessac.fr      

Adresse  mail : contact@paroisse-pessac.fr 

ADORATION, ÉCOUTE  
et RÉCONCILIATION 

TOUS LES MERCREDIS 

De 18h30 à 19h30 à l’église St Martin 

L'Épiphanie du Seigneur    Quête pour les églises d’Afrique 

7ème RENCONTRE  
POUR LE SYNODE  

« Avec les autres confessions chrétiennes  » 
Jeudi 6 janvier 

20h30 à St JMV (HLA) 

DIMANCHE PROCHAIN 
 Baptême du Seigneur   

        
Samedi 8 janvier 

- 18h30 à St JM Vianney 
         

Dimanche 9 janvier 
- 9h30 à St Jacques  
- 10h30 à St JM Vianney            

- 11h à St Martin 

PRÉPARATION LITURGIQUE  

Mercredi 5 janvier 20h30  

À St JMV (salle HLA) 

Compte-tenu de la situation sanitaire qui s’étend dans notre département, nous 
rappelons la nécessité du port du masque, de l'utilisation du gel à l'entrée des 
églises et du respect des gestes barrières.  Par ailleurs nous confions à la                      
responsabilité de chacun, la prudence de se confiner  s’il est "cas contact"  et 
de même concernant les enfants.  

 

L'église St Martin sera                    
fermée du lundi 10 janvier 
au samedi 26 février 2022 
pour les travaux attendus de 
réfection de l'installation 
électrique et d'éclairage pris 
en charge par la mairie de 

Pessac. Durant cette période les messes      
dominicales de 11 h n'auront plus lieu. Un 
service de co voiturage sera assuré vers St 
JM Vianney pour la messe du dimanche, 
10h30: inscriptions par l'adresse  
contact@paroisse-pessac.fr ou lors des messes 
des 02 et 09  janvier dans l'église St Martin. 
Les messes du mercredi et du vendredi    
matin sont  maintenues et auront lieu dans 
une salle du presbytère, rue des poilus. Pour 
toute question venir en parler lors d'une 
messe, sur un temps d'accueil ou par 
l'adresse contact  

Messe célébrée  
pour les chrétiens d’Orient  

Dimanche 9 janvier 11h  
à l’église Notre Dame de Bordeaux 

Echanges libres entre paroissiens sur la Ciase-rapport Sauvé mardi 18 janvier, 
20h30 salle HLA puis partage sur ce sujet entre paroissiens et religieux autour 
du P. Frédéric-Marie le jeudi 10 février 20h30 salle HLA   



DEUXIÈME LECTURE : Lecture de la lettre de saint Paul apôtre aux Éphésiens : 
Ep 3, 2-3a.5-6 

ÉVANGILE : de Jésus Christ selon Saint Matthieu : Mt 2, 1-12 

« Nous sommes venus d’Orient adorer le roi » 

PREMIÈRE LECTURE : Lecture du livre du prophète Isaïe : Is 60, 1-6 

PSAUME : Ps 71 (72), 1-2, 7-8, 10-11, 12-13 
 

R/ Toutes les nations, Seigneur, se prosterneront devant toi.     
 

 

Dieu, donne au roi tes pouvoirs, 

à ce fils de roi ta justice. 

Qu’il gouverne ton peuple avec justice, 

qu’il fasse droit aux malheureux !    

 

 
 

En ces jours-là, fleurira la justice, 

grande paix jusqu’à la fin des lunes ! 

Qu’il domine de la mer à la mer, 

et du Fleuve jusqu’au bout de la terre !       

Frères et sœurs, nous voici entrés en 2022 dans le prolongement du temps de Noël 
qui, chaque année, parle au plus grand nombre par son message profondément                       
humain. En ce sens, c’est bien une fête pour tous, croyants ou non, autour non plus 
de la nativité mais des valeurs familiales et de l’aspiration à la Paix.  Nous avons   
partagé ces joies simples et profondes  avec tous mais notre foi nous conduit plus 
loin. Les cadeaux qui  ont été offerts et reçus sont pour nous le signe d’un don bien 
plus précieux et l’autre nom par lequel on peut les nommer nous ouvre à leur sens 
intime. On dit en effet des cadeaux qu’ils sont des « présents » car ils sont les signes 
de la présence pour nous de ceux qui nous les offrent. Ainsi la vraie valeur du cadeau 
est d’être un présent mais c’est dans le mystère chrétien que ce mot trouve son sens 
ultime, dans la présence de Dieu et le présent de la nativité.  A Noël, c’est Dieu qui 
se rend présent au milieu de nous dans toute la radicalité de ce que cela signifie. Car 
être présent, c’est ne plus avoir d’autre temps que le présent, c’est demeurer en                        
faisant de l’instant l’éternité. Jésus est cette présence qui ne cessera désormais plus, 
cette présence à chacun et pour chacun de nous. Mesure-t-on vraiment la radicalité de 
ce don ? Dans les évangiles de l’enfance selon Saint Luc, on découvre que cette                              
présence ne se révèle et ne s’accomplit que pour certains. Pour le plus grand nombre 
dans le temple, l’enfant Jésus passe inaperçu dans les bras de sa mère, accompagné 
par Joseph…inaperçu, sauf à Syméon, sauf à Anne, fille de Phanuel, sauf aux 
« pauvres du Seigneur », ceux attendant une autre vie que celle que les hommes                        
vivent loin de Dieu. Ce que l’on pourrait nommer le paradoxe de Noël est très bien 
exprimé dans le prologue de Jean. Le Verbe s’est fait chair, il est venu chez les siens  
mais « les siens ne l’ont pas accueilli ». Dans la Nativité, nous rappelons le don                          
inestimable du Verbe fait chair, mais aussi l’étonnante indifférence, voire hostilité 
des hommes. S’ouvre alors à nous la gravité de notre responsabilité personnelle. Car 
si Dieu nous est définitivement présent mais si nous l’ignorons, si nous le refusons, 
cette présence devient incapable de nous changer et de changer le monde. Il y a deux 
mille ans l’histoire humaine a connu son événement le plus important en recevant 
dans le Christ le Chemin, la Vérité et la Vie pour conduire à la Joie. La voie vers la 
Vie nous est ouverte, empruntons-la avec célérité et partageons-la au plus grand 
nombre. Entrons dans cette année nouvelle avec dans nos cœurs l’urgence                              
d’annoncer, pour le salut du monde,  la présence de Dieu parmi les hommes.  
                      

 Père Frédéric-Marie LAUROUA 

 
 

PRIÈRE DU SYNODE 
 

Viens, Saint-Esprit. Toi qui suscites de nouvelles langues et mets des paroles de vie 
sur nos lèvres, préserve-nous de devenir une Église-musée, belle mais silencieuse, 

avec un grand passé mais peu d'avenir. Viens parmi nous, pour que dans                     
l'expérience synodale, nous ne nous laissions pas envahir par le désenchantement, 

que nous n'édulcorions pas la prophétie,  
que nous ne réduisions pas tout à des discussions stériles.  
Viens, Esprit Saint d’amour, ouvre nos cœurs à l’écoute.  

Viens, Esprit de sainteté, renouvelle le saint Peuple fidèle de Dieu.  
Viens, Esprit créateur, renouvelle la face de la terre  

LECTURES MOT DU CURÉ 

 

MESSES DEMANDÉES 
 

Dimanche 2 - 10h30 à St JM Vianney     

  Pour les vivants de la famille Gédéon et pour le St Père  

INTENTIONS DE PRIÈRES 

OBSÈQUES de la semaine   
 

Alfred CARISTAN - Albert LOPEZ Y OSO - Eulalia PADROSO-LOPEZ  

Les rois de Tarsis et des Îles  

apporteront des présents. 

Les rois de Saba et de Seba  

feront leur offrande. 

Tous les rois se prosterneront devant lui, 

tous les pays le serviront. 
 

Il délivrera le pauvre qui appelle 

et le malheureux sans recours. 

Il aura souci du faible et du pauvre, 

du pauvre dont il sauve la vie.  


